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MERILER & C:R., BDIFBURE-PROPRIÉTAIRES.

PEUILLETON DIS QUOTIDIEN
LL, 17 covambrg 1481.
ERE EE

LE YENGEUR
ne JUSTIOR. ‘ ‘

t Suite:

‘A Yd prétesture on contiouait à s'oc-
cuper

et de ta diapsrition de Plaotade, mai la
lumière ne ee faisait pis, et le chef de
la éûreté lui-môme ne parvenait point à
débrouiller len fils emmêlés à dessein par
une tnsfo habile,

Les recherches ullaient leur train
cependant, mais per seqeit de conscience
en quelque sorte, et pour l'accomplisse-
ment d'un devoir bien plus que dans
l'espérance" d'un succès.
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| —Pourquoi dans trois jours platôt
que detuain ?
—Use dermière préesution...—Je

pactieaies mois pour Myresille, ot doi
| Jyenverrai & mon Kis. une dépdche sanawr.

aut mow retour...—J¢ qouchersi à
Tormsille, et. jusriverai à. Paris le trois

 

soir.…—l*raonce ainsi ne pourra dou-
| ter que mou absence uit 414 réelle. .

——C'est admirablement caloyié, mais
le l'uffaire da fiscre numéro 13 ! wue fois réluatullé rue Saint-Dominique | Varni dont il aurait épousé la Alle.

vous sursoe sans duute eroure besoin
de nous voir, et il me scæblersit peu

l prudent de mc présenter à votre hotel...
—Nous aous verrons ioi…
—Vous gardercz donc ce logement ? |

I —Uui, quelque temps encore
1 —Prencs garde qu'on n'éjie vos sor-
| tiew...
»  —Qui le ferait ?

—Je l'iguore, mais après ce qui s'est

n stleidait désormais du hassid | paasé, je me défie de tout

seul Tu solution d= la double énigme. —Soyvz tranquille, je serai sur mes

Théfer trouva le due plus dispos ct | garden ,—je vous donnerai des rendez-

fus sliègue qu'il ne l'avait vu
temps,

fl sem lait rajeuni.—Son
rayontait de quiétude.—La trace de
se- ahguisses récentes s'effigait.
—Je vous uttenduis...—dit-il au po-

licrer—Etes-vous allé à la préfecture ?
—J'en arrive,
—Tout va-t il comme il faut ?
—Le mieux du monde.….—Les tévu-

bres s'épaississent de plus ea plus autour
de l'affaiso du Bacru...—Noua soumes
onump dtement à B'ebri..

—Et, l'autre vffaire ?
—Celle de Jeao-Jeudi ?
—OQui.
—lin'y a ries...ii ne peut rieu y

avoir.— Les amie du vieux gredin qui
vensieot le relancer a son domicile,
vagint Is porte close sont certainement
retoutnds a in Boulemoire—Uo ne
découvrits le cadavre que deus quelques
jours et, ‘grâce à in désieration trouvé

ebez lui. le suicide vera indissatable…

L

ru—lte êtes-vous bien -û ? —demauda
le sénuteur.

—Certes !—répondit Théfer.
—Je l'ai cru comme vous d'abord,

mais depuis j'ai réfiéchi «8 je na ie crois
plus...
—Poarquoi ?
—Quelie ruse arcz-vous employée

pour attirer Joan Jeudi cher lai à ane

heure di matin, tandis qu'il festoyait

avec see amis ?
—Je lui ai fait remettre uo mot pres-

sant de René Meulin, répoudaot à Gne

lettre don: je m'étais emparé place

Roysie…
Kb ! bien oe billet, s'il ent trouvé,

vers que le nuicide n'a pas eu

fer
Le policier fronga le sourcil.
—Ab! diable! — marmura-t-il, —

J'avais oublié de vous dire qu'il était

ementiel de reprendre mon billes sur le

eadavre…
~Jen'y aurais assurément pas mab-

qué, mais j'ai vainement fouillé ses vôte-
ments...

—U'est que ran oute il Vavait por-

du uu restaurant de la Bouie- Noire.
Voilà une mauvaise uffaire…
—Io sucuau ‘façon, et je vous eon-

mille de ne pas vous on préoecuper...—
Cette lettre perdue ne peut que vous

servie.
—Permettez-moi de vous demander

comment :
—C'est bien simpie...—la lettre était

vigode n'est-ce pus ?
—Oui
—De quel nom ?
-—Ds«com de René Moulio. .
—Done c'est René “Moulin qu'on

aceusers d'avoir attiré Jean-Jeudt dans
x piège pour l'assassiner…
— Mais ai ool homme est absent de

Paria, il démontrera wans la woindre
peise son inncesnce...

—L'affaire alors s'entourera d'un
mystère improétmble, comme oelle du
nore numéro 13...Ni vous si moi on:
Tuo dtre  aoeu-és, puisque Jeau-
eudi est mort.…—Le misérable avait
boaue mémoire...—Avant de mourir il
m'a rescanu…—
“ L'homme du pont de Neuiliy !

s'est-il éerié, ctil a reudu le dernier
soupir.

-——Je vieus prendre vos ordres, mon-
Sonsle dus, ot mre 0 que vous aves

jase, ;
* «Na oraigaant plus rien je rentrerai |, doit] jai mos évancalsoemiont)

dans trois joars à Mon hôtel …

depuis! vous noctururs, vt pour

i joindre je pusserai par lc pavilloo de la
vissge | rue de l'Université ..

—De cetto Fiçun, rien à eraindre…
| —Avent de partir je vous remettrui
Ï les clefs de oelte maison…
; Le duc et Théfor tressaillirent.

Un coup de cloche venait de se faire
eutandre à la porte du jardia.
—Qui peut voou-r ?—demands le po-

lie er.
«  —C'est quelqu'un qui se trompe, eu
c'est Ulatudia..—répuadit Geurges.—je
vais voir…

Ii traversa le jardie et ouvrit.
C'était en + Met wivtrens Dick Thorn.
— Soyes la biepvenue..—Iui dit Je

| énateur,—Je me dispusais à sortir pour
; aller chez vous. ayant beaucoup de cho-
ses à vous dire .
—Moi aussi j'ai besoin de vous voir...

——répondit Claudiw.
=—Veous. sous causeruvos.. —Théfer

jest ld...
L'ex courtisane franchit le seuil de ls

petite waison e: le policier s'inclina pro-
fondémeat,

Le visage dus deus bommes était sou-
tiant
—Avvs-vous une bonne nouvelle à

m'anovacer ?—demands mistress Dick
Thorn.

—OQui, ma chère, la mei leure de tou-
tes.—Jeun Jeudi est mort...

Les yeux de Claudia étinoclèrent.
—Et vous avez repris les papiers qu'il

m'avait voiés ?—'écrie-t-eile.
——Mulbeareusement il m'a été iepos-

sible de ies trouver ; mais, en supposant
qu'ile existent ensore, ils v'offrirsient
snoseus pour toat autre que pour lui...
—Mas conviction d'aillears est qu’il »
détruit le port. feuille sans avoir désou-
vert ie compartiaent seorut où les papicre

 

.! étuivat enché«.…
Claudis répliqua d'un ton trèsfroid :
—Uein se peut… si toutefuis ce que

vous tuucs de me dire est vrai.
—Bin doutes vous ?
— Peut-êrre….
—Que supro-e-vous donc ?
—Que le regu de Furiseppe Cortiseili

et le Lestament de Nicsmond sont entre
sos mia...
ade vous jt 4 - nou...
if" | bion, prouves-le moi…
——Comurunt ?
—liu dovvuut <uite immédiatement

su projet dont Jo to1s si parlé…
—Le mariage d'H-ury et de votre

fille ?.….
—OQui, el ywiud vous soiree ce qui

s'est pane bier ch 4 voi, vo 15 COmpren-
dres que Guu- ivonagrand iutérêt à
08 que ge wi: ze sO fn=er Je plus 166

mbie...
—Que se“ dine pr v6 ches vous ?

—demauda le tequiet,®
—Votre fils, U-nry de + TourVaa-

dieu, me faieuit “bornur de passer la
soirée dans mon <=...

| —Éh ! bico ?
—Ui à dit dus der vs Strange . of

frayantes…
—Vous we faites monrir À petit fon |

! expiiquez-vous... ;
!  Cleudia réjéta dus lyon pre-4ue
I tentuetie les parules du juuue avocat au
sujet de l'affaire du pont de Neuilly.

—N'est-ce que cela ?—Bt le duc après

avoir écouté.—Je 0° rois là rien abeolu-
meat qui oous doivent alarmer—Le ha-
sand ayuot mis ce vier procès wus lee

eux

de

moo it la la, et il en à par

| ome i a parlé de tout autre
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sièwe jour à 10. L'ures 36 minutes du |

venir vous!
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| maladroit en face du tableau vivant,
uvuit exns le mnindre doste attiré s00
attention. Supposons qu'un jour ou
Pautre le coin du voile ce soulève.
—C'est bien improbahle,—interrom-

pit Georges.
—Improbable,—répondie Clau tie,—

mais possible… Dacs ve ous le fils adop-
‘tif du duc de lu Tour-Vuudieu, deveou

urrait se faire l'ucousateur de Claudiu

Théfer se p-rmit d'intervenir
—Le caleul est profond...—ditiil.—

Je orois que la sécurité de monsieur
duo exige, en effet, qu'il presse ce wa-
riage...

—d'ai promis qu'il se ferait, et il ae
fers...—murmurs le sénateur...— Mais
j'entrevois des diffleuités du côté de mon
fls! il faudea les vaincre.
—Nous les vainofons !...—'écria lu

belle veuve. —Jedis : nous, cur je vous
y aideres...—Quand rentrerez-vous à
votre bôtel ?—
—Dans trois jours...
—Pourrui-e m'y présenter lu lende-

! main de votre retour ?
| —Bans doute, muis dans quel but ?

—Daus le but d'apprendre à votre fils |
qe nous cous connaissons de longue
ate, vous et moi, et que feu William
Dick Thoro, mon wari, état de vos
amis.

y — Une précipitation trop grande fe-
irait mauvais effet...—Luisses-moi lêter
ile terrain…—Duns quelques jours je
l donnerai une fête. —Je vous ÿ invite-
: tai avec votre fille, vous mécageaot uiusi
*à l'hôtel une eatréu toute naturelle...
i —J'sttendrai done...

Sans défiance ?—demanda Georges en
souriaot. ‘

| ——Sanr défiauce, oui, mais si jo wa
| percevais que vous me trompez…

Claudia n'acheva point sa phrase, et
cependant le due compris s2 qu'elle ne
disait pas.

Mistress Dick Thora se retira.
M. de la Tour-Vaudieu donna rend«3-

vous à Théfer à la gare de Paris-Lyou-
Méditerranée, pour lui remettre les clefs
de ls maison de Batiguolles.
A huit heures il montait dans l'ez-

press.qui devait, en dix-neuf heures, lui
taire frunebir buit cent soixante-trois
kilomètres.

Le lendemain, à trois heures quinze
du soir, il mettait pied à terre à Nar-
sei.le.

Aucase arrivée du paquebot n'avait
eu lien ce jour-là.

Georges, désirant faire ooïocider de
fugoo logique som retour à Paris avec
un débarquement possible à Marseille,
résolut d'actendre au surlendemsis pour
envoyer une dépêche à Henry.
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Trois jours s'étaient écoulée depuis le
départ du sénateur.

B:rtbe Leroyer, l'esprit oalme et I'es-
poir #n cœur, reprenuit ses forces pes à

Le matin urême elle avait pu se lever
et profiter d'un tièle rayon du avuil
pour faire un tour dans le jardin,
Jonn Jeudi, grâce uux woina assidus

dont on l'entourait, était momentsné-
ment hors de dager.

Momentunément sigu‘fie qu'il pourrait
vivre peut-être, à la eondition expresse
w'aucune émotion violente ne viendrait

décrire l'œuvre du docteur Etienne
Loriot,

Désormais i. #2 trouvait en état de ré-
pondre aux questions qui lui sersient
faites.

Le jeuve médecin lui avait demandé
de nouveau s'il aurnit le courage de s'ac-

ouser lui-même pour rébabiliter le nom
de Paul Leroyer.

Le bandit s'était écrié, 2vec une bon-
ue foi munifeste :

—Sel'ai juré déjà et je le jure eo-
oore |

LI

tienne Loriot était surmené.
A Ia lassitude physique réeultant pour

lui de tous les événoments que nos leo

teurs connaissent, se joigasit ane inquié-

tude dont il ne faisait part ni à René,
vi à Berthe. .

Kather Dorioux, A la suite de l'opé-

ratios, avait été prise d'une fêvre vio-

lente.
Cette fèvre, impossible à combattre

et lusintense de jour en jour ofd'heure
en heure, pouvait emporter le malode
dans sae rise.

(A onions)

 

le geadre de mistremse Dick Thorn, ne P
exception sont égalementnettnyés et teinte |

  
 

JOURNAL DU SOIR.
Dretre

| 16, Cork pv Passaox, LBVIS,

4 et 6, RUE McMAHON,

4,8. PFEIFFER & Co!
Succeaseurs de ¥. A. Lorman,

Véoments de dames ot mis)urs,netiopis,
teints ct proses d © euf.  ltubans, souerles,
umes «+t tous les articles de foilette, suns

en couleurs les ples
jamais détintre
en lommagne est aussi mise à neuf,

25 août=3m

Achille Dugas
Nogqveau magusin de Mach:nes à Cou:jre et

Atelier de Réparations, agent pour les
Machines aoudre

OSBORN, SINGH, WANSER, Ete, Etc.
Huile, Aiguiiles, Fil, Svie et Nevettos

de tous genres, ainsi que tous Autres scces-
so res concernant les machines à coudre.—
Aussi agent pour |e patrons de Mme De-
morest.4 , - té »
368, Bue St JUREPH, St.Boch, Québec.

25 aout 1881.—la

Guide d'affaires.

R. P. VALLEE, avocat,
BUREAU: — No 84, Cite Lamontagne
fes de MM. Hamel & Frère) —REÉS:
ENCE: No 108, rus lu Hol, St Roch

(vis-à-vis le Presbytèra.:
Suit les Cours de Montmagny, et de Beauer

JAMES O. PATERSON
Marchand {« Chapesax et Fourrure

27, rus Buade, Haute-\ lle, Québec.

Depot de Machines à coudre
W. D. ROSS, agent général

31, Oôte du Passage, Levis

Vente à l'encan tous ten MARDIS «1

riches, sans

“ VENDBEDIS à 8 heutes pm. Agent pou:
le véritable machine à coudre ‘HINGER
aussi les ma ‘hines à coudre de + White
de seconde main

VENDU AVEC GARANTIE.

Mountain Hill Hous
(HOTEL DION)

COTE DK La MONTAUNS, QUEBEC.
Nouvellement meublé. Tout le confor
d'un hôtel supérieur. A proximité de
Chambres du Parlement.

B. Dion à Cm, Propriétaires
—a

: Anciennes Maisons
T. H. Haror. F. X. Ganant à Un

A. T. GARANT (Successeur,
LIBRAIRE

No 19, rue St Jean, Haute- Ville,
«Porte voisine, Banque d'Economie;

QUEBEC
Importe d'Angieterre, de France, d'Alie-

magne et du Continent, divers objets tele
ue Livres, Vins de Messe Cierges, Rau-
vie, Vins, etc, etc.
Papier sis, couleur de ruse, carmiv,

eto, feutlles do ress, «tc. fourailures
our fleurs; Gulon, Prange, Giauds,

yettes, Canatille er et argent, etc, Four.
nitures de Bureau,etc. etc.

8ih
0. de P. Canadien du Pacifique

De Kmory's Bar à Port Moody.

AVIS AUX ENTREPRENEURS.

Soumission pour travaux dans la Columbie
Britannique.

DKS8 SOUMISSIONS cachetées seront
reçues pie le souseigné jusqu'à midi de
Mercredi, le lor jour de février prochatn,
en une summs ronie, pour la construction
de cette partie du ch :min entre Port Moody
et l'extrémité ouent ‘lu contrat 60, près
d'Emoey'e Bear, Une distance d'environ 85
milles.
Ca peut obtenir les devis, les conditions

du rontrat et des formules de ronmisrion
eù s'adtvesant au bureau du ('hrmin de for
Cansiten du Fuelâique,à New Westminster,
el au bureau de l'ingénieur vn chef à Otta-

 

 

wi, Après le ler janvier prochain, auquel
wmps lee plans et p 8s rerous ouverts
pour inspection à ce dernier bureau.
Cet avis est publié maintenant afin le

donner sux eatrepreaeurs une oczaslon «de
visiter et d'examiner le terrain durant is
belle saison et avant le commencement de
l'hives.
M. Marcus Smith, qui «et en charge du

bureau à New Westminster, a ordre de
dunner tous les renseignements possibles
aux entrepren-ure,

Les soumissisnis ne seront reçues que si
elles sent eur une des formuies imprimées.
adressts & F. Braun, écr., de. Lépt. des
Chemins de: for ot Canaux, et marquées
** Boumlesiqa pour Ch. de F. C. pr

De PF. BRAUN,
a Besrélaire.

Dépt. des ns de for et Canaux,
Ota, 34ostobos, 1881.

TEINTURERIE À VAPEUR. Cadeauxdenoces
Et netteyage de tentes draperies, Quebec. |

Toute marchand:|

| EJACOT
IMPORTATEOR DE

Montres et Bijouteries
| Décire attirer l'attention de ‘honorable
ellemtèle aur les nouveautés qu'il viznt de
recover Aus co Renee do cummerce,

| M. JACOT vient de recevoir ce quil y a
de plus nou:au eu montres d'or et d'ar-
{gent (grand chou] parures [sta] chaînes
jet rha.ncnscroix médaiilons cachets, épine
;Blettes. jebants d'orilles, annaox,
joncs, baæuvs, bijoux en noir, boutons,
etc, ec, borioges, argenterive, lunettes

| pinee-nuz, ste . etc.
| Afin de donner nn» chacce à tout le
; monde, nous avons marqué :es ffrts 8rhe-
tés les anuées précédentes à une GRANDE

| FEDUCTIUN, et sous avons adopté je
rouveau *YSTÈME en affaires

» Quick sales end small profite”
i EMILE JACOT,
; 171, rire st Joseph.

st -Roch, Quebec,
26 sept.—3m
 

| "GRAND SACRIFICE
SUR

« Marchandises d'automne
| CLEz

"ax -ALF. VEZINA
34, RUBST-GEOKGK, QUKBEY

Nous v ndans sctuellemrnt à UNE
' GRANDE REDUCTION un lot conside.
ravie 'Etoffes noires pours Bobes, telles
que: Carhemire et Paramatie d'une grands
beante. Aipuce, Pril'autine, ‘rèpe, rte
‘La même réjuetion cst] faite sur les
Draps de Vowou ei Président. Nous
avons ds Tweed: tout laine pour SU ota.
et de .a Fiamolle potir 124 ct:

| Tapiw de Fil, Toiie à Napp-s. serviettes,
etc, et au grand nombre de Gaute de Kid

|de toutes Irn couleurs valant 80 cte. ot
| vendus pour 50 cts.

N'OUBLIEZ PAS LE

NU 34 RUE ST-GEORGE.
Québec. 17 oct.1>81. —lm

 

Demaodes à vos épiciers «ù autres ven
deurs de Bière la

Bière et Porter Labatt,
DE LONDRES

La paime d'honneur a été remportée par
ta célèbre BIFRE ET PORTER LABATT,
de Londres. aux erhébitens wwvversnides
anivantes, savoir : fer prix au centenaire
Philadelphie 1876, ter prix à Fydney,
Aust alle 1877 et à Paris 1878 premier
rex ‘modal © ve La œule bière at
aoiter canatien qui a remporté des prie à
celle dernicre erhibilion. L’enaiyse des
plue bautes autorités medicales duclarent
jue la qualité ext supérieure sous lous les
rapports et en recommande l'usage comme
tonique aux malates ot 19x faml!les ea
general.
Un essai impartiale est demande pour

prouver que c'est la meilleure.
P. 8.—Certiücate à ia procha.ne aasonce

N. Ÿ. MONTREUIL,
179, Rue St Paui, Quéhes

Lévis, 11 août '881.—3 m.

 

Oom e d'assurance mu-
Passe sur le feu des

Cantons de l’Est
ETABLIE EN 1873

Président: |. [ Weastes.
Ne-retaire @. U. Sousre
Bureau ‘es direct-ars.—Magog, P. Q.

Le svisaixne est prèt à recevoir les ap-
plications des messieurs qui «esireralent
agirenmme agonts d'assurances pour la
compagnie.

Conlitiuns faciles pour lee bons ageatus
s'adresser à

M. BROWN, agent génère:
No (13, rue St Pierte, Basse.Ville, Quedec

16 juitlet 1881.

Nouvellement Keçuea
Etoiles pour mant-aux, gants de toute

rorte et sa “liffcrentes qualités, camisoles,
caleçons eu laine, vic,
Ko e noire «t de couleur.
Auge : Ktoffre à robe de couleur es dsas

Vous ies peix ; Cachemire noir, paremate
nuit, merinoe noirbrillantine noue, Orepé
nolr, assortiieurs ds plus omplets et à
des prix qui défient toute compétition.

Le € pertement d s messieurs est des
pins complete. Twee ls candiens, engleis
et Ecoesais,des patrons les plus nouveaux,
hardoes isites, vailees, portemanteaux,
ele,

Aussi: Un grand ot de toile à nappe
biauche, pure tuile, valant 90 €. pour 50
wat.

hes
; F.X. LEPAGF,

| a ped91 39, tue de ls Couronne,
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Journal du sou

PARAISSANT TOUS LES JOURS
Prix de l'abonnement :

Un an . A8$
lux uois . ey vt +
Trois wow . 3 -

Tous des annojages
Première tneortion - » vt. ligne.
fusertion subrequente - 24 ® I

LEVIS. 17 wore

L'hon. M. Bianchet à parlé, hier soir,

avec beaucoup de suorès, au comité
Central de M. Piquet. |! a énergique
went dénoncé la conduite de M. Bel.
leau et à approuvé avec chaleur la poli.

tique du gourersemnunt Chapiesu. Son
discours a produit grand cifet.

-— are rm

GRANDR ASSEVBLBE À BAUNT-4
GERVAIS.

Hier, mw teasit, & St Gervaia, une
nde assembiée des délégués de tout
comté de Bellechasse, convo,uée dane

Je but de choisir us candidat conserva.
teur en cppositivn à M. Boutin.

Tous les conservateurs influents du
comté s'y étaient donnés rendeu vous.
De Québec, per le traio du matin arrê-
sant à S -d'harles ét.ient venus plusieurs
orateurs © M. l'avcest Drouin, V.-W

Xowie ar Garnesu la repagepotu

ché.”
Nous soumietions oct article à la médi-

tation de l'adversaire de l'hon. M. P6

un vosÿnd manifiote. qe

4 'NOTRS POIRSIQUES
‘Qu a bien dit, depuis quelques jours,

ss ountestorait à l'hou-

du comté de Québec ; mais on dit tent

de choses va temps d'élection. M. Hosx
Le se présente pas, o'est sûr. Il aban-
donne la vie publique. Jugqd'à p:
sent, je parti iibéral n'a pu (fouver‘ua

victime à iwwol.r duus o¢ comté qui
élira M. Gurnesu.

P
lgi d ditof sous lyi suggérons de de

LB QUOTIDIEN
 

dépendanee du Th.
woios,

C'est wn programme de chef de parti,

    

 

de « parti de l'avenir.” Aussi, M. Por
vauit-aégepul te le besgie
de 6 t liousesr © La
widre ed qui ll sit à

Francis Biocksje 18le

puisqu’il parall y tenir. Je regarde l'agite-
Won qu'il voudrait créer en faveur de l’in-
dépendance Somme une parfaite absurdité
1a peefect alpupding){ A moing qu “ie
vas ne ar AmdTe, qui?
en serait-ils doivent ie sevoir—la conse.
quence immediate, je veux dire l'annexion
aux Etats-Unis. ....0ss0sss0cc ee versa Pius terd.—Un parle mnintenant de

M. l'avecat Stuart comme devant bri-
guer lus suffrages. |

x

I'AngeGardien, avant-hiee soir.
deus candidats ont sdrossé ia parole. M.
Desjardios était accompagné par M. Vo-
lin, et M. Ch» Langetier par M. H..G.
Joly. Tout s'est paré puisiblewest. LI
était facile de reconnaître, par les accl»-
mations de la foule, que le candidat mi
nistériel nvait low sympathies de la ma.
jorité des électeurs. Montmorency set un :
Comte conservateur que Dos adversaires |
ont pris un jour par la ruse. Depuis éelte
époque, on west eompté, on n réani too. Larue N. PF, M. N. Fuucher de St

Maurive, J.-K. Roy, NP, M. l'avocat|
L.-P, Pelictier,

M. ui laume Amyot, député fédéral |
ur le comte, élu président de l'assen--

iée, ports la parole. À tous kw délé- |
gués, il fit un uppel chaleureux tergant ;
à grandes lignes la politique bienfaisante
et patrivtique du gouvernement-Cha-
pleau. C'est autour de M. Chapleæu
qu'il faut ee grouper, w'écria-t-il, c'est le,
premier homme de notre province ct tous |
ses compatrintes doivens s'unir pour lui
deoner in torce et l'ir fluruce nécessaire
dansle conseil de la bation. Ce qu'il |
nous faut ve sont Jes hommes de taint, ;
des hommes de bonne volooté, qui soient :
capabies de douner du prestige à noire |
oomié comme a ia province toute entière.i

L'assemblée ayacb été consultée, læ
délégués choisireut comme leor Endtust
M. Narcise Faucher de St-Maurice, |
homme de iettres bien conau, de Québec.|

Appelé 3 porter la patok, M. Fau-
cher le fit avee ce tacte, oc bonne alos
qui lui ext particulier. Ii rappelle awe
émotion qu'il est un enfant du comté,
qu'il I's bubité peodaut quinze nos, Ii
remercie lus délégués de :'honneur quil-
viennent de lui faire en te choisissant
pur esudidat ; ve déclare on partisan
devoué du gosvernement Chupleau ;
développe la politique de ce gouserte-
montet termine en faisant un uppei
chaleureux à luus lus électeurs.

N. Fauches nous a revélé hier un
bouvenu outé, de sa belle iutelligence.
Ecrivain distingué, N. Faucher u's que
le vouloir pour devenir un vrateur de
pren ier mérite.

[1 ext du bois dunt où fait les orateurs :
Mémoire prodigieuse, jugement vais,
eapnit perapience, érudition wetveilleuse,
bon timbre de voix, facilité d’élocution.
M. Faucher a beaucoup voyagé, benu-
coup vu, lu ct éerit, il connu:t parfsite-
tuent les rouages de le 7 olitique eb s'est
trouvé inwiscé à tout le mouvement
français.

Li serait à désirer que bien des comtés ;
ussent repréneutés puf un howme de sa
Wetnpe.

C'est une belle aequisition que sotre
monde puiitique vient de fuire, et pour

y être arrivé tard, M. Fuucher ne sera
pas au dernier rung, lois de :à. Nous
fétoitons 00s amis du ~omié de Belle-
chasse de eur choix ; il fait honneur à
leur cuinté, ct il fera houneur au puys,

M. L. FP. Pelletier, Larue, Drouin,
Roy et Fradet portert ensuite Is parole
et l'ascblée se dissout au mitteu du
lus grand enthouriasine.
Le bulletin de nomination de M.

Fauçher est -igné par 86 délégués de
toutes les parcissa du comié de Belle:
chars. ‘

Nous ne pouvons vous empêcher de
remercier publiquewent M. Frudet pour
l'esprit de désiuteressement qu'il a
montré hier. El avait jouté avec M.
Boutin, il avait le droit de le battre à
ce coup-ci. ll a mieux aimer »e retirer
devaut un houme de mérite de M. Fau-
cher ct occi lui feit houneur,

  

UNE KEPONSE A M. BELLEAU

Nous extrayans ce qui spit d'un arti-
ele publié par % Le Canadien: 1 VV /

# Quels que soient les reproches fairs
par lu presse libérale à M. Macioot pour
son abandon du ~sbinet Joly, il est in-
contestable qu’il s'vat reilié à M. Cha-
pleau sane exiger de promesse ni de ré
munération d'uveus genre. .

+ Tout homme public a le droit de
séparer de res alliés politiques, du fno-
ment qu'il u's plus conflauce ep eux, et
que ivur Quaduite n’est pus conforme à
ses vecs.

“ Ou appartient à aa parti parce:
l'on veut ÿ appartenir, ; arce que {oo
oroit bien Faire. i

« Celui “jui, dans ses mouvewsents>
litiques, se laisse diriger T des motifs

est "is alc Mais
pérsonne a's t 3
tation d'un hommeeirep  

ies ses forces, comme autrefois, ct mair-
teusnt l'on warche d'un pas assuré vers ;
la victoire,

ss
llaus Québre-cuest, jen deux partis

sont à l'œuvre. L«s ami de M. Carbdrag,

principaiewent, travuilloot avec uve acti-

viré, une évergie qui donnent de belles

esjérances. lis organisent des comités
dans toutes les parties de la division. |

D'un autre côté, les partisnue de M.
Uweo Murphy ne restent pas inaotifs. |
On convoque des assemblées ; on uesigne

| & chucun te poste qu'il doit oscaper. En «
unmot, 00 prépare une forte organisation
et lu lurre vora chaude. Hier soir, su
comité central, rue Champlain, plusieurs
orateurs ont porté lu parvle.

——————_—

LE CREDIT MUBILIER PRANCO-!
CANADIEN. |

Voilà encore une nouvelle eb puissan- !
te institution finaneière qui ve bientôt
fonctionner dans notre pays. C'est ce
que nous pontons awurer à nos leoteurs,
d'après is conversation que nous avons
eu avee M. Hector Legiu, dès son ro
tour en Canada,

Après avoir reconnu ies richesses de
tontes sortes que renferment le Canada
et uuppulé les énormes bévéfices que
réaliseratent eûrement les Capitaux fran-
Çais dans l'exploitation de ces richesses,
après avoir présidé à l'organisation de
l'Union Sucrière Franoo-Canadienne, |
M. Legru réurait à eonvainers ses nom-
breux amis des avantages considérables |
qu'ils retirsraiept d’uncinstitution fio-n-
cière qui permettrait d'exploiter toutes
ces rictesees mur UGC Vaste échelle,

Eggaletuent convainous de ia stabilité de :
vos institutions politiques et mesurés :
de l'appui des hommes éminents qui :

ont en waios les rénes du pouvoir en!
Canada,les capitalistes, parivi Jesquels
nous remarquons les plus pour repré
sentants de ia finance, et de la noblesse |

françaises, formèrent aussitôt ua aynds-,
cat, ef constitoèreot Ib eñciété qui porte- :
ra le nom de Crédit Mobilier Franco :
Canadien, '
En créant l'Uvion Suerière, es fai-

«aut connaitre notre pays à la France et
aux enpilalistes frarçais, M, H, Legru
s'était déjà acquis des titren à |A reson-
naissance des Uapndiéns, Muis tù orés-
tion du Crédit-Mdbilier, qu'il est parve- -

na à forter, lui en donne de bien plus:
stands encore, Auxei, peut-il compiler
comme par le pusse sur la reconnaissance

et l'appui de tous cenx qui ont à cœur ia
prospérité du pays.

Le bus du Urédit-Mobulier ont d'aider à
le formation de eoeétés qui voudraient
exploiter les mince Où richesses’ nuturel-
les du Canada, fer, phosphates cuivre,
ete, ete, entreprebdre -des trâvaux
publics, teis que chemins de fer, cananx,
ete ; mder, en un mot, toutes ler gran.
des entreprises industrielles et commer-
ciales qui pourruient surgir en Canads.
La compagnie prarre éfgaiement prêter
de' l'argent, soit aux gouvernements,
fédéral où provinciaux, pour leurs entre-
prises de travaux publies, dans le cas où
cels serait nécueunire, soit œuE munici-
palités, eprporations publiques ou privées
entrepreneurs, ete, fe

Le capital est §3é de soixatite à cent|
wiliions de frans», rein les besoins qui|
serout démontrée pat l'étude. des diver- |
ses affaires. “|
Le centre des opérations sors à Moot-

réal. ©
Eo Cavads comme eu Pravog,l'ad-

miusetration comprendre l'élite dw
grandes moinbilités fleaucières, indus
trielles, oomwerciales. Nous ne pouvéos
encoré eu publier les” pome cependébe ;
mais nous pouvons dire que je suébés
de l'entreprise cat ascuré mais, .

» …lu Minores,

UN BRBINTUNKNT … «

Ov lit ducs Ja * Minor2E
On mit que etmed M. J.

X. Porraslt; sandal 5 Mews
ersabi und foals’ Be Gloss

 

 

 

er mieu à tt, # aœu"woine-vuavecut-de-te-!
Une grande assemblée à ea lieu À revolutiondau la legislature de Québec

! mentales,

Je considère l'inde,endance cmme un
dropeau (rompeur, ar pac des hommes
qui ont pénr d'avonse leur bus véritdbte,
qui est l'annexion... 8 M. Perrault

ove

Sir Francis Hincks n'a pas besoin de
craindre, M. Perrault ne réussies pas, €t
le parti de la * révolution ” resters anus
représentant à le chambre d'assemblée.

Annexionniste, révolutionnsire! Tel
est le témoigosge quo reod au eandidut
libéral de Montréai-Est en libéral éwi-
nent.

———BO

DANS L'ERREUR

** Le Cauadies ” pubiie uae corres.
pondance de M. Th. Carrier.
Nous n'avons jumais dit que M. Th.

Carrier avait protesté contre #a powinu-
tion de secrétaire du vomité Belleau.
M. Carrier vous à déciaré, en présen-

ce de témoins, qu'il n'avait jun acoèpté
sa nomination «ct qu'il euiendait rèsi-
goer. C'cat tout ce vue mous avons
écrit. M, Currier fait wai de se donner

 

autant de trouble, Veut-il que vous P*
déciarions pabliquement pourquoi il
travaille contre l’hoo, M. Paquet ? S'il
le veut, qu'il le dise.

 — —ree

VENTE DES TERRAINS DE
I'HOSPUATE.

La grande vente des terrains le
phosphates appartenant au gouverne
vient de Quétxe a cu Hen, hicr matin,
daus les grandes salles de ventes publi
ques des nouvelles bétisses dé arte-

La salle était remplie de
spectateurs mais les enchérisseurs n'é
talent pes nombreux.
A l'exception de sept à hait lots,la noe

veille compagnie fraoçaise de phosphate,
dont M. de Moloo est le prérident, les
a tous achetés.

Les hoos. MM. Chapleau, Hobertson
et Fiyou es M. E-K. Taehé étaient
présents.

Euviron les deux tiers des lots offerts
en vente On! été retirés vu que le prix
des enchérisseurs n'atteigouit pes le
montant de troie piastren.

La plupart des terrainaont été veo-
dus wu prix ré par le gouvernement.
Un a pus trouvé d'enchérissears

les sotx situés dene Buckiagham et Gore
Templeton.

Les ventes ont été faites conformes
went A la loi des mines de cette Pro-
vince, maintenant en force, et le paies
ment de ces lots a été fait une demi-
heure après l'adiudiontion. Len acheteurs
s'obligeat auri à p-yer les améliorations
faites À ta-date de l'achat par les pro-
priétaires qui les ont précédés.
‘1,8 vente x comitencd & ooge heures

et demie et s'est termivée vers que
heure et demie.
Ce qui suit est la liste des lots vendap,:

les prix payés sinel que le nom des aehe- |

teurs. Les chiffres - entre purenthèse
sont fe nombre d'acre-dsus shugoe lot.

TEMPLETON

. 8me rang—S¢ lob 17 1100, G BL Baker83.

10m» rang—F3 lot 6 10, A M Foster,
2, Ng fol 23 (100), Charles D= Molon, $3.

Nj} lot 24 1100, Charles Me Moton, $3.
11me rang=Lot 3 (200:. A M Poster, $3.

Lot 4 [208], A Al Buster, 88. Loi 8 [200],
Charies Dw Molon, $5. Lot 24 [200 ], « bar-

lus Des Molon, $3. Lat 25 [lou]. Charles
De Molon, $3.

12me rang—Lot 57209], A M Porter, $3

Lot ¥ [201], A M Foster. $8. Lot-v [162].
AM Vortar, $3 N4 lot 8 |‘ 114}, AM Fos
tee. $3. Loi 9 (100), Charies Ve Malan, $3
Let 10 (204), ChariUo Melop, $3. Resi-
due lot 16 (6, W E Brown, $3.
13m rang—Lot 15 (193, Charles De

Moton, $3 Lot 18 (109), Charles De Mblon,

3. W pi. fet 31 (100), Ubaries Lie Moioh$8.
WAKEFIELD

. 8 rang —.
ion$3. 1 lot

10 (200), Charles De Mo-
(Tov), séries Dé lon.

eme raug-—Lot 26 (200), Chatles.dd.Mo.

ton, 98.. La
PORTLAND EWE...

3me rang-=W} lou à (H66k A M Poster.

£3. Lot à 1100). A M Foster, $3. Loi 6

1200), À M Foster, 3 Lot 7 (200, Charles

De Molon, $4.50. pt 8 (200, Charles De

Molen, $0. (82), Charis Molon 33

Sme reng-— Lot }, Gharjss Molon,

Lot 1)erMélon, 95. “Lot 12

183), €hniles Do Mok83, Los 14 { Wi],
Ghardes Du Nokon, 88. .. se:

Ome. rang «Lot 1.09), Kharies deology
$6. Lot 5 [84], [tharce de Molon,

$3

Lol
V1 (iC4), Charies De Solon, $3. Lot 15
[61], Charles De Molon, $4 Lot LILIA
Ütaries Ne Moon, $11.30 Lut t¥1.02),

Charles De Molen, $9. Let 18 [M3], Ghar
les De Molon, $3. Lot .9 wz}, Charles

. 1 hasjea De
EaSosn, Chartes DeMo.

n, . :
Te rang—LN 8 (92); Oheeive De Mein,

ss. ot 8 199), nesDesien, 83. Loi

Voiei la réponse qu'il co à nv gue )
Yontre du ous) ofCue ve à
- Jone relish pas do df au 3
raul la saliifaction de sa mon Opin]

“| Guitesu justifient oette

Sme rang— Lot 24 (119), Charles De Mo-
lon, $3 Lot 25 (119), Charles Da Molon,
$3 Lot 39 (114), Charles De Molon, $3.
Ome rang— Lot 21 197)Charles De Molon,

   

 

   

 

   

Lot 2 » De Molon, $3,
* ran, à, WE Brown,$3

7 (118), Molon, $5. Lot 38
, Chari . $3.

OUEST

#me ravg==Let 5 114), Charles ble Mo.
lon, $8. Lol 6 (113), Charles De Molon,
$4.50. Lol 10 (89), Charles te Moton, $3.

BL (OH, pacte De Molon, 83.
me r 9 (10), Charles De Mo-

lon, $3.50. Lot 15 (109), Charles [le Mo.
ton, $3. Loi 17 (109), Charles De Molon,
$3. Lot 18109), Chartes De Molo, $3.

RHEL

me rang-~Lot 9 [100}, Willem Cream,
5.50,

NOUVELLES GENERALKS,
~—Qo snnonee ls mors de Ngr Pauli.

nice archevêque de Besargon,
—Use compagnie, au capital de deux

millions, à été défvitisement organisée,
hier, à Jersey City pour construire le
tunnel commencé sous la rivière Hud-
von catre Jersey City et New Yuk,

M. Trever W. Park, en à été élu
président,

—M, Rémi Tremblay est rentré wu
“ Courrier de Montreal” comme rédue-
teur en chef. M. G. Dubame!, qu'il
remplace, se livre exclusivement à lu pru-
tique de va profeesion d'avocat.

Nous valuons avec plaisir :a rrnnée
de M. Rémi Trembluy comme réJneteur
en chef de ce journal.

—M. Laurier devra vubir un nouveau
procès aux avsises criminelles du œois
de wars prochain. Les frais encourus

r hoo. M. Luurier vont déjà trés
considérubles. Plus de cec: téwuins out

parties du Canadu et u-ême des Etuts
Unis, Où estime à 84,000 ie montant
que M. Laurier divra débourser jour
faire fuce & toutes les dépenses,

Voici d'après |» direction du Bureau
Veritas, le vombre de vuisseaux qui ont
peri duraet le mois ve septembre : Voi-
ters : 26 américaine, 1 sucrichien, 37
anglois, 5 denvis, 4 hollandais, 11 fran-
gus, 5 allemands, 1 greo, 5 italiess, 1
virugousn, 10 norvégicns, 4 russes, 3
espegnols, 4 suédois, es tout 116,
Vapeurs : 1 smériesrn, 7 anglais, 1
holiandais, 1 frangsis, 1 suidois, en tout
11.

—Le feu, cet élément destrueteur,
semble s'ucharner à détruire les munn-
factures de la proviuce Untatio. Dans
l’espace ouse heures, lundi dernier,
deux grande ét-blimements, l'un cù t'on
y manutactursis des lainages et l’autre
du coton, sont devenus la proie des
f.mwes.

Le preuier, situé à Chesley, sppaste-
nait à MM. Mahi et frères et employait
une soixantaive d’bowmwes, qui sont
maintenant sus le pavé. Les peiten, évu-

luées à au-deià de 810,000, ne ront cou-
vertes que par 84,000 d'usaurance.

Le deuxièwe, situé à Mcrritton, était
bien plus couridéruble. Les propriétaires,
MM. Kiog et Dulun, perdent plus de
$25,000, walgrd qu'ils alcut une assy.
rauce de $26,000, Cent homes se trou

vent sans ouvrage par sute de cet 1n-
cendie.

—Dopuis que “on procùs est comincn-
cé, Guitesu semble dans une Asses
benne disposition d'esprit. Cependunt,
il persiese toujuurs à dire qu'en tuant le
pré-ident,il n'a eu d'autre but que owl
de seuver le parti républieuin de la rui-
ue et qu'en uccowpliesant out  weie
solennel, ii n obéi à l'ordre de Dieu. li
repousse avec indiguation l'idé de Lu

fuite sur laquelle son défenseurv'appur
uniquement. Lia presse Américyis. est
g6ué. alcment d'opinion que cetie tacti-

Que du prisonnter est ue cuse, Ua cruit
pluiôt que l'unsassin joue un rûle propre
à focsliler sou avocut dans la preuve
d'ivsunité qu'il à entreprise et stn d'ob-
tenir sa liberté, Les nutécédeuts de

supposi.on.
Duns tous lex cas, le jury cut choisi, et
l'on va procéder à l'iuturrugatoire des
16woins, Ceus-ci soul nombreux prin.
cipalement pour lu défense. Le peupie
des ftats-Unis eat dans l'atieute ; ou »

hâte de avoir »! lu mémuire du préei-
dent Garheld aera vengés.

La variole, vette hideuse maladie, qui
frappé sana distiuction de sexe ni d’fye,

fait des ravages plu- qu'ordinsitesduns

plusieurs villes des Ktatn-Ulnie.
‘Chaque jour, les dépêches nome ap:

prenneut que l'épidémie augmente d'in-

tensité, De nouvell:e victimes tiépnent

éontinuellement grossir le nombre déjà

considérable, C'est à tel point, jue dans

certains centres, les hôpitaux ne suffisent

plus. On drove des tentes. ôn érige
des maisons temporaires afin de toger

toutes les personnes que’ le fléau à

sftrintes.

"Comme ls fièvre typhoide, l« choléra
vu outrésmaladies contagicuves, ln vi-

riole révit"coutinuellement. Un en ob

serte toujours quelques cas dans | resque

toutes les 0illin; mais rarement elle

proud un gutscidre ausmauvais
et duesi général que celui atteint,

anjoutd’hui, chies nos voisins les atiérh 11 (90), Charisse Ke Molina, $3. Lot 12 99),

Chartes De Molon, $3. Lot 13 (96), Charles

      

  

  
   

  

: | Tous les

juries DeLull one lo

col

duRue, Lis
les De Mulon, $3. do In lille sur cette

été avsignés ; il y eo avait de toutes les -

 tés ] fem

eteeailequi dant
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TL awes

tent à onutsibution toutes les rosuourees
de lu scienes pour comb ttre la malsdie,
Ksn, les mesures Liu plus céfouces, et
Geoamiree eu pat iin cireonsiases, sont

» et ney phers du wal
" preun proportions trop

   

 

  

urs frappent co

tiohcowws put 1s punic do wes ini-
quités, Lue inondutions, is famine, ley
winludics dpidémiques ravagons ica babi-
tauts de ce vuste empire, D'un autre côté,
le vociulisme ue luiser pur que de oréer de
sérieu-es inquiéindes, Cu dernier fléau
w'est pos lu moiudre. Les tommes qui
couiposent cette sects sont d'autant plus
dungeroux qu'iis n'ont aucun principe.
Leur onique but est de détrue, Lid do..
suvent pue vrévr. Tout ce qui est grand,

;
petit, vil et inselide, Ces homwen sans
Oarscière, guidés par ia huine et la veo-
geunoe, s'agitent en tout scus pour s'alticr

lu nouveaux adeptes. Ils s'introduirent
dans toutes fre closes de la société et
emiupeot wathur d'elles, épiant le mo
ment favorable de wittre à exécution
leurs desseins porfider. T's ac cachent ct
frappent dane Fombre cowie les lich. 0.

tous lew wots qui »Bligeot le Rue-
wie, il w'eu uit pue de pius crucls,
de plus funestes que le socialisme.
Lia variole, lce Sdvrca,le cliuléra peuvent
faire ues viesimes , les ivvudalious, in
famine jevvent coumr la mort à un
grand rombre d'habitante, Mais le plus
grande col mond publique est certaine-

ment le soot :hinwe
— —e---

“LE NOUVELLISTE.”

Le réd-cteur dn“ Nouvellist:” lance.
contre M. Augusic Béchard toute une
colonve d'iujures gui ne peuvent guru
ne deus ub ceiveuu comme oclui de N.
tourilard. :
Cet écrivailleur se oroît sans ceme

poursuirit jar l'unbre de M. Béchard.
Pour nou information vous lui dirons

que M. Béchurd a quitté la ville depuis
buit jours,

—» <<. . ae

DI3I5CHA

ANGLETERRE
Losd-cs, 16 nov.

Le warquis de Lorne, répondant à
une adresse, à dit qu'il ya à peine uns
personne sur dix mille, au Canada, qui
d'attache le plus grand prix au lien
impérial.

FRANCE.
Paris, 16 nov.

Le déures annonçant la séparstion des
winintères de l'agricuiture et du com-,
merde fait siinaion aux États-Unis et à
d’autres pays qui out fait du miaistère
de | agriculture un dépaitement distinot.

Gau.betta a adressé une circulaire
aux représentants de la France auprès
des puissances étranzères, les informant

que te ministère approuve la pusilique
de paix que son prédécesseur avaik
sdoptée, :

Irae,
Kome 16 nor.

Les secousses de trewblement de terre’

sont fréquentes vo différents endroite

de i'Lialie. Depuis quelque temps, on n

enregistré des désastres sérieux. Tiys
eu plusieurs pertes de vie.

neJenn, N-8-
15 nov,

Oo rapporte que George James, des-

rième miître de la borgne **Lockwsod,”

et quatre autres marins se sont noyés

Bo vo.lunt sauver l'éuipaze du navire.

—

Montrest.

16 nov.

Dans en acreles politiques, on est

généralement d'opinion que M. Cha-

pleas remporters plusi«ers comtés de

district de Moutréul qui appartenaient
sux iibéieux.

Dans ln ville de Slontréai, js lutio

sera chaude; cxeupté soutefoin dens la

divirion-f£-4 où M. Tuiilon vera rédiu

par une forte mujoriué.

—Les uffiires commerciales aout très

prospèr:s en 6 ma vou LI y n beau

coup dPretivind, Din len munufaotares,

on trayaiile le jour ct lu nuit La politi-

que nutionale porte sex fruits,

— Louis Kuo qui n'était échappé de

prison réve pt veut J dire arrûié
pour voi, ba maggrateal l'a condumné à

deus sunée dca1s hncot.

—On cent y + 4.8 X. Percaule sp
retirers de le lutte dans Moutréal-est,
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Carsoopods $kid»
Séats-Unis.

=. New-York, 16 nov
Las reæpites du enncert donné oo sols
lu troupe du Adeliua Patti étaient

Latines at incondiés du Michigan.
L'auditoire était nombreux, Le sucots
artistique à Été éclatant.

Wuabiagtos, 16 nor.

Quand. Guiteau est vorti de ls
cour, hi il munlfestait une gran
frayeur à ln pue de la iovie qui ensom-
brait les pligrdy du palsis de justice.
Plusieurdvealsmstions pos rmaburantes
pour luksven entendacs. II étais trés
nerveux. L'un des vpectatomrs veut

 

“ Oh ! que je voudrais avoir we  pist-
lot J” pu sm'orté à lu voiture Qui

parÜf bû que dé cure. 1 8
| æijage, N. Y., 1 nov.

M. E-B. MeCawley, ot quatre de ser

amis qui se rendulectvs Fort Wasbkio,
ont $16 empolsounds par la faute de
leur euiginier qui « employé de Purse.
nie eu guise de poudre pour fuite lever

pâte.
mn. MoUawiey est mort et ses cou-

pagnoes sont à lu dernière extrémité.
——-—{mmae

COURRIER DE LEVin.

Fromage.—1| y a des fromugeries à
St-Gervais, l’Iviet et autres endroits qui
sont très frospères, mais la plus eons
dérable ne trouve à Montmagny. Clost
celle de M. be. Duhaime, Durant l'été,
cet homme cntreprenant a fabriqué pas
moins de ÊDU livres de fromage chaque
jour.

—llepuir le commencement de l’un
née, on a fabriqué daus la lromagerie de
Naiut-Joseph, Besuce, vaviron 70,000
livres de framage, que l'on » vendues
onze ceuts la livre,

Le puiu.— Suivant l'opinion de ple-
sieurs principeux commergauls, il
parois que lo prix du pain est d'ucoord
aves celui de la farine. I! «ut bien vrai
que le pri£ do la à rine a baissé mu
pas suffssmment, parsftil, pour per-
mettre sux boulurgers de diminuer le
pris du pain. Une autre ruisou, c'unt
ue, il y a pas longtemps encore, le prix

la farine avoit subi une hausse, et
dans l'esgérance d’une baisse prochuine,
les boulsngere continoèrent à vendre le
paie au mêwe pris. Aujourd'hui, ils
vont no refaire den pertes qu'ils ant faites
précédemment, et sein nous parsit bien
juste,

Ainsi les bovlangers que les wéno-
gères no “ménagesient” pas depuis,
Quelques jours, vont se reconsilier. °

L'hiver—Le temps contizue d'être
beau mais froid. La terre s durci et à
présent que I'biver wiogue tout ent prêt.

T1 y avoit juste um mois bier que la
première neige de la raion était
tombée.

"ru à Ste-Julie —Lundi, le feu c'est
déclaré days la boutique de M. jsanre
Demcta, menuisier, résidant wu villuge
de Ste-Julie de Bousersæt. Lorsque
d'alarme à é:6 donnée ln moitié de l'iuté-
rieur de la bâtisse était en leu. Grâce à
l'aide des voisins, On à pu arsêler promp-
tement 6 commencement d'iuocudie
aui pouvait uvoir de graves con-é
queners pour sc Cuuafructions environ.
nantes.

On ignore l'arigine du feu ; persoune
n'avait travaillé daue la boutique depuis
le namedi précédent.
M. Demers u perdu en outils et en

: bois de menuiwerie une centaine de
{ piastres, ‘.

Libélie—Les jouruuux de Québec nu-
nonecot une nouvelle à sensation. To’:
git ni plus vi moins d'un petit eonscaié
qui doit & dérouler bientôs devant une
colt?’ de Justiee. Voted .
'huetoire telig que ravantée par je“ Mys-
cury.” Use deme du muilieur monde
aurait apeuré un jeune avocut de octte
ville «le lui avoir volé uu jonc d'or, et
wujourd’hui, celui) réclathé ane somme
de $1vole delamages, I! para iv
l'affaire à cu heu, il y « déjà quelques
années, alors que im dame était une
jeune et jolie veute autour de laquelle
papillosueit, je disciple de Théwis.

Maritime —Le ‘Meamer “Napoléon
1” à luissé le port oc matin pour
l'embouchure dn'Saguensy on il doit
posé un cable sous marin traversant la
rivière Nauuonay à Tadourso. Cc nou-
veau enble dbntribuers pour Senucoup à
compléter Jo ayptdjgy de cou wupieution,

télégraphique sur laycûte Ju Nord, M.
Gisborne, surintendant des lignes tdi

Braphiques du gouveruement, so ‘ton
sur les lfuz pour sgrvaller es trafatz
vinsi que pout établie dés dgbuaz dine.
phoriques à Put-à-lVaucde-tio oth lu
Rividre du Koup: - - We Lat

lI. !
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COURRILN BEQUEBEC.
Notes :persownellis.~ Liss ‘honodabies

wessieuty Chapvou, homegenan Bose
Partemtie suin gour Montréal: 1.) Ÿ

Coréurt —O'tèt dane lenWANE do Ts
“Yourlg ' vet's Christian Acbisciation **

 

‘sues tive lejconcert dousd: aw béaé:|
de miidute :Vinaent Bromse!: Le

date est fixéenu Zé du présent mois.
set ky

de |davit. Dune,il a’y «

éorié, au moment Guitesu pomnit 1}

anvte-t-hl.i

   
mencement d'inocndie à la résidence de
N. Vallée, au aspBlpve. Les domwuges
so bi idunta

Dunél'après-midi, woe autiv ularme
a dé sounds mot 1a 7ub des. asd, pour
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Eriaiant.—Qu'osshatle Yin caribes
d'un coup de facil, c'est possible ; anis
d'un cou» de pistolet, eslu est incroyable
et copeadpat cola eet visi. La personne
qui eowmuvique celte nouvelle au
* Chronicle la fait saivre de son fl.

de doute, ls
chong 006 privée, C'était près de le ligne
entre le anton Douglas ct lu Malbuic
su à envirem oiug willes du ls beiv de
Uurpé. Le neuf du préscut mie, ve
deux heures de l'après-midi, quelques
personues rovensicot d'une eap:orutios
dans le canton Louglus, lorsqu'en pus
suit près de L'endroit que nous avons
bentiouné cllen apeiçutent un gros cari>
tou. Une distance du quuraau -deux ver-
Bts leu vn sépursit. M. Hesey O'Suili-
van, un Indien de ln Jeune Lorette,
sui-it nlora ua pistolet et ft feu our l'a-
vimal qui tomba raide mort. Ls balle
l'avait atteint uu cœur.

Un homme qui « fuit tourner le mon-
dr-— Un bomme qui à certainement rc-
mué toute l'Europe, le monde, vient de
mourir à Prague, âgé de 80 sos. II
s'appeluit Frans Hilwar.

L’est Jui qui » inventé la poiku.
  +.

FALTN DIVERS.

Explosion.—Quatre chauff-urs, nom-

tés Michel Lohan, Joseph Lehao,
Frank Blanchard et Charles l'aspeater,
ont été tués par l'explosion d'une chau
dière dunx la scierie et ri finement de
sel de Hamilton, MeClure, «& Vie, à
quelques miles d'Etut Laginou, Michi-
van, dimanche mario. Les dommages

watériels sont de $25,000,

Décér—Mme Mary Frances Booth,
femme du céêbre tragédien Kdwio
Booth, ent décévée dimanche soir dens
la résidence de ses parents, No. 13 Cin-
quaute et troisième rues Quest. Mme
Bouth s'était retiiée du théâtre depuis
"on mariage. Avast, elle nvait tenu les
premiers rôes dans plusieurs pidoes,
sous son nom de file, » ise McVicker,
mais sen succès comme actrice n’ont ja-
main été très grande.

Cutastrophe.— Une cutestropbe a
viguslé l'arrivée du truis-n.âts Prosper.
Corte,” vepunt de Terre-Neuve,

Le capitsive Angeey épit slag
mer le 27 (etobre.3 , 00mm}0-é
de quinze hommes d'nd pilots, Pete
nait des funérailios ot goyamis Ivavit?,
lorsque Xg@ubureation qui les portait +

telié Vistanee de ju côte, que les qubur-
ustlons-ptotie À leurs m cours solbartivés
tro tard sur le lieu de sinistre. Le qi
lote deux muteloMf ap soot sunvés* à
lu vuge el vad été recueillie par 16d doua-
piers. Duex vutrrs marins, qui avait pu
regagner lu côte, sot norts de futigue
eu atterrisaul, ies oDsesautres ent dis-
purs fe fes4 37 dû Lm

Neurtre-Matia.+Unepatria de bil-

Herner, dg¥s respegtiv@ucotde 10 cu 4
uns. Herbert, heeft que Yes Soups
ulsient être den partie, sunt eure,
wais un sutre gargon l'a uric'é dans sa
fuite et reteuu immobile, peudaot que
Marietta lui enfonçait ua cot tesu duns
le dos. la lang a purforé uo dex you-
wove, et la wort du petit Herner était
utteudue d'un 1vstant à l'autre,

Bivescte.-—L'avant-dernière nuis un
sexugénane, bommé Juho Hoberts, à
tiré deux coops de pistolet sur Auron
Holland, Agé de 31 une. ‘Tous deux vi
veut A Trenton, dans "hotel Globe, tenu

» veuve Swetnum, dontchacun
d'eu thorchsTB1 main. La veuve ma-
nifévtait des prélérences pour le plus
Jeune de ses alorateur:,C'ent de qui à ex-
onté da julousie et causé les coups de j1>-
toiet de spn rival,

Voi des grand chs mis.—115 a cuviron
un mois un jeune commis d'uuberge de
Ste-Roré, nommê Napoléon (adieux se
rendait à St-Martio à pied ser |- grand
cheurin loréq.e"il rencontra deux individus
qui lui domandèreut de prendre place
avec eux vL de COULIQUET 48 vous ou
voiture. Cudiqux aocepta Lu proposition.
Ou lui fit prendre quelques verres de
buisson, Quelques twinutes plus tard il
s'endormit dans‘là voiture, lôrequ'if se
téveilin 1! était étendu eur le bord du
ehetsiu. :

11 cowstata qu'il avait été volé, de ‘su
"| mopwee et de sa chaîne. 1) yu quelques

jours 1h epprit quo sa ohaluo étaitjan
pyrorneiny dde l'halies Jebleu, 23
cartonsier de, Terrebonue.

|

Lebien n ét
mitété hier soir à ron'domicite furje
député qravd connétable Contant

ot

exh:
moué À'Montréal. Co matin il a plaidé
uch ‘cbupable devant le’ wogriret ‘By
police vb à été évroué«D utronkdent soe
proeds. us «où

"Rbiméde' éoûtre la moriurt "lle der.
péntsisDéb expériences faiter révens-
ment dans le laboratoire du musfum de
Rio-Juneire par M. de Lacerde, il nem- ble: adoulter que le permanganate de po-
tasse est un satidote infailliblecontre ‘le,

«fe ie ~ "at

   
ou 4

cbr, réputé, dans 6e pays, dl
asgereus. -gtres le longueur des ii, sélégrupts
Plusieurs pertonntt agent 4 is suite du 0 Ÿ Sia as À

de eette découvorte, fuit Songs uv o us [1,900,080 kilondirw.as 475,000 ious
plein cuceds du souvetsia Médicament, métriques, Fisds bout à bout, ces Bir

feu de chu minée. “Fo. croyons devoir en eonsiller i'eny- fursient plus de 48 fais le tour du globe
ploi, pernuadéa qu'il produire en Kerepe ‘© Pssire.
des résullate L-ut aussi natisfuinante,

M. de Laverda 5e propose même d'en Toit, des proxrée iumenses depuis 1344.
essayer pour les worsuras de chieus en- époque de l'établissement de ls jr widre

conuuître lo résultat ces nouvelles ton à Baitimoie, 64 Lilumètres,
cxpériono-e, indiquons dès à présent lu! Si, fuismut abetruerion dew Biv sous

fades de serpents sur Ibomase at sur divers réucans par rupyort. à ob que tes-
es animpuy. '

raison de 10), conservé daus un : Superficie, me clas-e dunsdre suivant
flocon hermétiquewens bouché à l'ubri Belgique, Suisse, Grand Br tugue et

le coutenu suffit, vi lu blewsure est Lu Russie at, sur rotre «& vtineut,
lécère. . PEt dans icquel le réseau télégrephi-

Lorsqu'elle est uesez profonde pour : que est le mins dévotogyé par rapport
ue le venin uit étcodu son setivn au ; à l'éteudu du Urrituie [4 mètres par
vlà du tissu cellulaire, où be saurait ne | kilomètre ours].

Loruer 4 une injection sous ontanée. [I C'est en Nuisne, en Besgique, cn An.
faut absolument introduire le liquide | glelerre et eu Allemagne que les stations
préservatif duns les veines du sujet. Oo ! sont les plux nombreuses. Vicnneot en-
ewpluie duns ce cas ane seringue spé-[wuite le France, l'Itatie, lo Daucumik,
siale et on injecte, selon la gravité de l'Autriche-Hungiis et les Kitats-Unie.
sas, de 2 à 3 grammes de ls solution. Enfin, pour donner ane idée del'in-

flucnse que ab i-sement d 1 iris des dé.
pêches u vxerede sur le dévenppencit

: ¢ ! en France de co wode de correspond wen
runt au Détioit, at l'inventeur d'un dotnous des eh finn die és Seis depute
d'un syvidme de locomotive à six. ep, :
fours qui donse den résuiluts ue ww, TR Ton
tesse Purprenubts. Voies ce que DOus «(454 yg.

Loemmotive Foniaina.—Un Cunudien-
Français, M. Kugène Fontaive, demeu-

531, ou cemprat stemns 9

raçés. Ka attendant qu’il vous uit fait | ligue rélégraphique: ligno de Wishing |

 

muroke à suivre pour le traitemont dos marines, on examine l'importance des!

les jruée dans vue rue de Sheibysiile, ger,
Indinua, à été l'occaxion d'une sérieure | blisement pus-édé ‘ua outillage vaique
dispute entre Louis Marietts «t Fraok ! au monde,

Etut-Unie :” La première locomotive
! de ce genre, ouusttuite par M. Fontaine,
|ert mututevaut employée surle Southuru
Railroad du Usosda,

Lors de sen eaauin, en mai deruior,

| 111 mii ex cutre Amhersburg et St-The-
‘mas en 98 winutes,ct la distance eutière
sd’ Amhersburg & Buffalo, ou 245 milles
oa 230 minutes, y compris es writs
pour l’eau et le charbon.

La seconde 1gcomolive, vprtic récem-
meut des ‘ Grand L@temotige Works,
de Paterson, et nommée Foutaive, d'a-
près l'inventeur, est maintenant dans le
station da Peosgivuniu à Jersy City,
er duit être essayé no de ces jours. de
cowpte sur une vitesse de DU milles à
l'heure, Si cette attente ent réalisée, Ju
Fontame sara «usployée régulièrement
ent.e Jersey City «t Fhilaueiphie.
Le qui distingue à première vue les

locomutives Fontuiue, c'est qu'elles sont
pourvues à l'avant de quatre roues, dont
deux, de petites dimensions et dites
roues de friction, reposent sur les rail»
t servent elles-mêmes de support aux

cha en face de Codurmue, et à une ; deux sutres qui sont besuouup plus
|] grandes. Quand ees grandes roues

tournent duns un sens, elles fouttourecr

duns Jamtre ka elites, où roues de
friction, sur lesquelles elles sont assises.
Le coût d'une lucomotive Fontaine n'ext
uuère pius élevé que celui d'une sOco-
tuotive de l'aucies type. 

Une visite a Thinl dea Monnaies.—
Ou sait que la Monosie vient de rece
voir d'importantes comwnudes de l'étran-

Raprelous à ce sujet que cet éta-

Là vont réanis tous les appareils per-
fectionnés poud Li fonte des métaux, le
isminage, le découpage et lu frappe.
Uu auru une ‘idéo de le prodigieuse

quantité de pièces de monuaie que cet
étublissement peut fournir en lisant les
rcuseigneiments suivants :
dun prestes, mues à in vapour, soul

Chaque presse peut trapper au minimun
45 pièecs à la mioate, soit 2,700 pièces
à l'heure « 27,000 «a dix beurez de
teuvasi.

Touves les presses fonctionnant à la
fois pourtuient dune frapper 593,000

ü Joutsauib.snpièces de 20 fr,
la soute énorme de 11,880,000 fr, par

Jour, où ‘4 milliards SZ6 millions 200

apprend à ce sujet le *“ Courrier des gp, en 1830; 10,30T,066 u LSC, +

jattelée de deux wagons, elle franchit

aufuurd'hui au soubre de vingt-deux. -

écrmmines, Ou u aie. 1é 402,

out<tute 14.283.547 dé; & he, chife qu
rer certaioemeut déposé fir !
tuts des exeroices suivants,

~ dha

On demande
Une dam“, tn ue d-

coumandations, desi e ui
Solutmé garde-masvie

S adréas-r par feltr:

A. B turen. tutorn nN.

uedl cures re.

ui de enjo
+

 

   

 

Dans toute l'histoire la de Me
decine sucun médic mnt v'a Jamais

(roiut de ‘ures aussi marveeus ect d'a

jour d'une si grande et si con:tant* répu |

tation que PAyer's Cherry Pecto
ral, qui est reconnu comma le reméie vm.

ploye dana Je monde entier o ulre tout- |

tes affections te la gorge et d-s joumons, !

L.a iste prolongre des « nm remaruables i
opérées jar ce médicamers, sou. tons be

climates, 1's fait conpaitr: voirersellement |

comme ub sg bt sûr et efficace A employer. |

Contre \es ‘humee ordirsir-s. Ju“ont les

avant. our ure da plus srieuses maladies,

ti agit promptement et sûrement. souls
gesot toujours les <oufianm# <1 ava

* souvent 'a vie
son action protectrice quand it est rm‘

plryé | temps pour les affect ons A la |

gorge #t des por mons, «û fait tn Jr crenx

remêde que l'on doifto jours avoir sous

1a main. Personne pet 80 as
+t quiconque ena tait ueage vor ail fo

continte a le fare 1<4 weducius enna. |

 

  

ant mainterant ‘a composition vt Jus el. 4

fiets du Cherry Pectoral cu fort
toplement usage Jans leur piutique. —

‘les prêtres, ainsi que les min stres. le re.

commaudert jour ‘8 méme Taisen Liac.

tion de co pndet alae. gent Gita, à

*ebil que rit toujours là 03 le eur: est pond

"ble
Frépare jar I+ Be. J. €. Syer &

Cle., lowell, Mam, E. U. chun
ttes pratiques» tanucigtiques,

“En ventechez tous les Pharma +6.
——! 

6.2.9
Fee,

| ES S01 MIS» IONS seront 5 Gues ju--
; Da midi de samedt, Jo 19 novembre,
pour font bir le pain ‘a viarde, (à paills

pour les lits, le fo rraveetla paille jour
les chevaux. à in Batteris ‘* A" Je l'Ecu-

le Huyaie d'Artilleru ; used pour es sep

vices ef-tesous : Vider et nettoyer lea

  

 

1200 Ibs. de grande gost otaoton. *
usllilen.sentier et le-séseau des Bla à B'4 irower au burma © bx

TAVISOTa
Te sousmigud Do sers pas ragpush

d'aucuna aile montrmetde on © ne

Le téiégrephe électrique + fuit, où le | QUl que ce soit, same un ordre signé par

JORS EUPPÉ.! .}
; lus-môgse.

 

Argeut à prêter.
Le mussigné à en main us montant

‘de 825,000 à prêter à six pour cent our
rituire, qu toute que le priucipaux | DOBEM Rarsnties,

Le perwungauate de putgase, préul:- ‘ Etats duvs lesquuis vu Qunpie puy de ! MARCEL BOURGET
blement disous dans l’eau distillée à | 1U0 mètres de lignes pur kiow dirs Notaire,

Vitlage Lauzon.
Tévie. À contermhre.
 

de la lumière, duit être injéctée dans lu | briunds, Al'enugne, Fine, Autiiche, UP N
plaie, à Laided'un seringue Pravas dont ' Puys-Buas. ' | A VENDRE

| Machines de seconde main
| pour reljeurs.

| 1 ma: bine à Régler.
1 2 Couper le papier.

jt > Couper le car Où
A) : Embosser,

1 “ Petlorer,
Na lrecser aux 10s 4 et G, rue Nault-au

Mate ot, bause-vilie, su-bec,
VM eet Mu,

i Remerciements,
Le 4. 035 (0Me rein-rui® sÎn :éremant ses

Lombiesty ami. et le prit ic vn genérel
!del'encouragement qu'ils tri out ge
* fusge æsjourd hub M profile
: tance pour fes fofeciumer-qu'is vis ut le yen
Laurier su boutoque aa leurde 4 wal.

 

  

 

   
  

en ni Quel» = € otre Hotel" <itiée au
conde irae Comen ag of de à côte
Labad -
L'e grenlation de se cheuile à Nroms.

- t6.ce char gens ul, qui «9% Ube au-lurs.
Lou cord derah +
On pout entrer dans cette maison suit

~ariate Labaile soit sur is rue Comer.
ase Ples commarrcations out cté prati-
Jules sur Ine deux rea,
A l'exception du samodi, où coupera ia

cHevens AUX tifants âges le pas plus de
Plans, pur 5 cents,

LOUIS RIVET,
B bier.

levis, 20 oct.— nm,

ASTRALE
El

KEROSENE.
Hu we qui -vonnent Une lumière brit-

lante qu nd repeal pss de mauvaises
od ur tans |*s agpartem-nts, (Jui D'enfu-
ment pan los choses ete etc,

À vendre ches

RENAUD& CIE, 24 rue St-Paul

AUSSI
Dive rs magnitiques objets en p.aqué, de-

pis $1.00 rasqu'd $30.00
| ELS QUE,

Hnitie re, Cordeiilne, Pots à l'eau, etc.
Ang rnarchan's nous racommandons tout

specisiement ies chominers No 1 et Ne 2.
AINSI QUE

Des Paniers de Granit Second, et de
d'hvite de charbon canadienn-.

Ki. DOLBÉC,
Gérant.

[FOURRURES!
) ON assora-at 1: Prts<i- est
i maint-ndnt an comnlet et offers ea
vente à des prix raisonnables :

Vavots pour Messieurs

en Astra:sn et en Raton,
Bobws de Voitures,

daujunttes peur Dames,
en Loutre, Astracan

wt Mouton de Perse,
Manchons, {

Casjuettes,
Boss, etc, eto

Aussi :-—Oanls de chevreuil, de che
<tean et de Lain-.

“ FUURRURES TEINTES ET REFAITES.

James C. Paterson
27, RUE BUA™Y. Québec.

10 octobre 1881,

| =, MARMET
APOTHIOAIRE,

COTE DU PASSAGE, LEVIS -

—
—
—

r
r

 

fr, par ao. ceudriers, enlever tes dechas, la pole et
Actuellement, pour se conformer au le fum er, beiloger les lieux d'aisanun et

traité reiatif à l'unité monétaire, l'État enlever ins singe ee comtitings
tait Srupper pour une sowwo de 8 wil. + Ln pourra ee bana oat
lions ge prices disiioupaites de 2 fr, 1 oVtetr denfotmuloÀ69buna
fr, es 50 €. Ces miilious ne sont qu'une’ Nous42 i.
refonte des pièces retirées de lu cireula- Québec, 10 nov 1881.—6f
tion.

Viennent cosuite les coumandes des 7, + y
paye émane ae lil de Librairie du Quotidien

a Grèce, pour laquelie l'hôtel de 13 | . ,
Mobunie de Paris a déjà feapyé, à diff| LIBRAIRIE pv BON MARCHE
ventes: époques, . les pièces d'argent 1000 enveloppes jaunes vu b- Îte j our 31 .UU
aujourd hui en cireulation duns ce pays, 500 «+ Ce 450
vient de signer uu nouveau wurché pour 1000 ‘ blanches + 140

le mounagage de deux millions ct demi: sue - + su VU
de pièces de À centimes ct de TUcenti-| 20 « a Ca :
wes, livrables daus V'espace dé trois ‘ ! ram bon papi- ah tr en 19
ae, ce . D " D … wo. UIs

‘Le Naroo, de va côté, virus de faire! Livres de Ménoiree, Encrivra, Crayaus.
voc commands sup rt.nté ne compre- © ef, SLED full Ct QUE Du RAONS vu INA.

a' galen coud bon Muiché +1 le publie peut. - 95 «ni p.nant pas woîne de 25 willions eu pièces En CONVAIUCr® «0 be un Lalani op viente

d'argent du module de nos pidees do N B—Nous envoyons ir ft [ian s
fraucs et de pidoes divisivnpaires, de port.
es pièces Imarocuines se distinguent Levis, 14 oct. 1R81,

des autrés pièces monnayées en ou qu'el-
les ue portent pus d'effigie. À la-place se
trélive défie maxime du Coran, et, sur
lo ravers, em ln date de l’hévive,vorres-
pondant & 622 de natre ère.
00h5

Le téliégre, : iectrigie du giobe—
D'après uy traval réocmment publié pris et à de très bonnes cations
pari. T. chef du boreau de Li adres: ct su x insigur,

 

à ln beau frerii nie om ogni

plus beaux rites der a vile de boevis,
situé our lnrue Frias rw tio open vce Les‘ ; + THO AS FRASERFagpels yPmt|pS

ood oa

A VE «irlta

par madame Lb. Patten, ©  vondu A bas

“Vous trouvere x à ra Pharmacie tous les
red ter ot articles de toilette <n usage
da: à toutes 1-4 families.
YAMVin Quintne. Via prèpess

Amer br Honblon, Vegeline, Dragéss à
Huile «l» foie le morus, (harbon Beles,
etc etc.

T- inture pour chevens, Huile parfumée,
Parfums chotsis, français et angiais ;
Peigues, Brosses, Bois de telzture, Extrait
de bois Duit, elc., etc.

212 Aussi: MIEL.

P.-J. COLLINS
Fabricant de balances brevetées

Rue Saint-Joseph. Saint-Roch
QUEBEC,

* Aure totours à le disposition des ache-
eute ‘D Assortimeut cumpies de toutes

sures Je Balances, de premuiète qualité, .
elles que: ;
Balanc s pune les marchands-épicisrs,

“ «marhes, - .

 

LA “ obarbon.
“ . foin,

tit autres faites à ordre,sons le plus cout
délai,

M. P-J. Colitss ee change ausi d'etée
cuter tule esjdoe do rejuratious aux be.
tunices ; de lus preparer

&

inspection ot b
1a vbs Évétion. cole à deb prix modètée,

IR fique maiéon, iantiv. vto, un :des :t avec justesse gsrant le.
Vi ge Chargers aussi do les faire étampec

aqus sucune chatgu additionnelle.
Vicitl=s baisoces achubbes, venduse ou ols: gece. i

P.-J. COLLANS,,
No 73, rus St Jeph, 3-U03R

set :
+ ‘ 4

\ ‘ +
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CHEMIN DB FER LU

GRAND-TRONC

SAISON DHIVER (1881-82)
n

Le vb après LUNDIprochain, je 14 du

courent, les ruins pariirens de le Pointe-

Lévis comme suit .

720 A M.—Tra.n M:xte pour luutes les

satious lues res outre Que bec

et Moutreai, Richmond, Bher-

bre ke ct Island Fond).

13.30 P.M..— Frein Mixte pour ieutes
slativas localos— Aussi se ro

liant à cherbueuko à 7,45

PN, avec ive Gaus du Pas.

ter

|

Bxproes pour Hall.

Obemin de ter Intercolonial.

ARRANGBMENT

Saison d'hiver 188182

A PARTIR LB
LUNDI, le 21 NOVEMBRE
Les trains de ce chemin de fer part:reot

ot arriveront à 1a Station 4e Lévis, tous les
jours (le dimanche oxzcupté), comme oui :

res Fu
8.104.m.

Chemin de Fer Q., Æ., O.«4 U

CHANGEMENT D'HEURES

à PARTIR DB
Lundi, 25 juillet 1881

Les Treing circulgrent comme ouit :

| Mixte |Maile [Rapes

8. 5.150
1 9.48 #

cout 6.10a0t 4.66 «
Abad 13. 9.280

Dép. de soa
| 38070 16.00

trees] 9.2814] 0.9048

Départ.

fax ot Bt. Jean... 1.55 a.8

Train d'ac.ommode
oa ot malle..... 9.30 am. D. 154.8. stash, poar Boson, Lo-

weil, Worcester, Concord,ete

6.10 P M — Tran Express our Portland. |

: buslon, Sbheibro. ae.
real, ‘Mtlaws, Toronto, ve,
trot, Chicago el Sur LOUF 108

points de 1e ligue Rat, Ouest,
Nord Vuesl et sud Ouest.

JOSEPH Hi KSON,
Soristendant General,

Lévis, 9 por, 1881.—3hY

Le Quebec Central.
Ca Jonge sis public que, confunné-

ment aus ex:gences 1. la 8me clause de

Pacte conso:ide des chenns de fer de

Québe- de | l'on à dèpos, dance le

bureau feu strmeat du cowie de

Lewis, les carts ou plans d'une partie de

a ligne du chemin de f-rcoxuus sous le

aon d+ * Québec Central” ommençeat

au quaptior Lauzon, dans is 8 ville de

Lévia: ct de :à tgaversant une partie du dit

uartier, Jes viilages de Biou.lliv et de

uson, ls paroisse de St dosph de Levis

et one partie de 13 paroiase «de Nowe-D ime

de la Victoire du Lêv:6, siesi que lee ii

vres de convois et d'explications s'5 Tep-

portant rt dtiment cartifion par le cutomis- ;

site Mijoict de l'Ageie..iture ot da Tra- |

veux pidlis.

  

  
     

ont | Exproes de Hoiif(ax

i !
10.10au 10.000à 45 p.u … |«sous 6d0aTrain de Fret... 7.00 pm.

Arrivé.

ut st. Joan... 40). m
Train d'accommode-

liom st malls..... 3.40pm. 3pm.

Train de Fret... 525dm 510am.

Les Trains pour GALIPAX wt ST Lép. de Hochels

JEAN so rendent directement à lear des.

|

£8 p. Joliette...

tinstion, le dimanche, tandie que voz | Arvin. A Joliette. 15

de Halifax et St. Jean resterunt à Camp- vip de Joilette;

beliton
p. Hochelags .... 6.

Les chars Pullman laiveant Levis. lee Arr.à Hochelage… 30+ !

Mardis, Jeudie et Bamedis ve rendent !

{irectement A Halifax, et coux qui partent| EStie

api
nes

.

Ku
ll
o
f

les Lundie, Merredis et Vendredis, 6 Pi local entre Aylmer, Null et

rendent directement à St. Joan BF" Tous les trains de ere, sont

Les Tras sur le Chemin de Fer Int:r-; pourvus de Chars Palais Ie jour ob do Chars

colog:al marchent d'après le temps de co! Portotrs Ia nuit

chemin de for yul est de quinza minutes | eq Traios allan b ot vensat de Ottaws

en avant de celal Le Juébec font con.idence avec les Trains allant et
D. POTTINGER.

|

vwuaat de Québec.

surintendant an chef | Les Trains du Dimanche pertens de

Bureau du chemin de fer, | Montréal et de Québec, à 4 ne

Moncton, N. B., ‘5 bre 1381, Les Trains ci:cuient l'heure

oacton,

N
.

B,,

1
5

novembre 138 | do Montréal, vt quiitent le station du Mile -
tnd 10 minutes plus tard qu'à Hocbelags.

| Bureau Geaeeal, 13, Piece d’Armes.

;  Burean des Billets, 13 Place d'armes, et

203, res Bt. Jacowos, Meatrial.

L. A, SENECAL, Ver. Gét. .

 

Déj de 8. ‘

pour Hachelage.. | 6.4040

Arriv.Hoch'lage.. +   

 

Café ! Café ! Café !

RECOLTEDE 1877

 

 Burean de à Cle. du QueB-< Ceutral,

Sherbpogice, lo 18 auily i891.
à K A.uÉtat,

Bec.de la (le. du Qu bec Ceutral. |

 

RESTAURANT ROYAL |
(Queen Restaurant) Ï

Aghoose Poutia désire atdirer |'attan- |

ten vos Z-urg st du public sur le fait -

qu À po élablisseR-Oi,.uà trouve ane Wble ;

servie dans (0-15 Jen goûte, à à minute et |
avec poiltssre, gil y 8 pace pour 1005

ceux jai * 0 ud:ons bien lui fa.re une visile,
à l'angte des rene +

ST.-JEAN ET DU PALAIS
Liquenrs du cril ot vigeres des mwilwu- |

1e4 MEAT] 106. 1

Apécialite : Huit-es servies de outer iva |

§

façons. Un visite fera plaisir.
A. POULIN.

etaire du Re tanrant Royal, |Propri
12 juin i881.ad

J.-T. L verbay Ch

* RIVÉERE 'LBERT
Goi! Miaus, Beau te

ab

i

Cam a
oft

Xe is
+ een an
aan - - +

  

AL em web fbn, |

1 uet 1 <i—1 0

Joseph Lepage

D'EPICKAIFS, ¥ Ws Liqi HURS
SIROPS DES BARBALES

Thes, sucres brute ob raffinés, Sucre

d'Erable, Huile de Morae, de Loup Marin,

ot Bade d'Oise et Huile à Machine,

De d'huile du Charbon cafés ronds,

envons de toilette +t à laver, albimeties |

 

 
** Tetograph‘' Ris, Borley, Résine, Coitar.

Assortiment ginira! d'épiceries. |
17e 19, AOE ST-JACQUES,|

QUEBEC. {

PEUILLETON DU QUOTIDIEN|cousiue comme pour fa cares |

(ser.
Elle put alors

17 novembre 1881.
ema À

Haine et Vengeance.
Side.)

—Ah! misérable fille d'Eve,
ee n'est pas encore toi qui
écrasera la tête dû serpsot !

nlp avaltdrsjobut alert
tine,

Géfle:ef sa-aît maintenant —
onfrénait ds le lui apprendre
su rendez-vous de chasse— qu'on
avait va ua hommn: rapprocher
en rempaut da chaval de Blea-
che et s'enfoair à l'approche du
garde. Quelqu'un lai avait dit,
eu outre, quu l'on avait rencon-
tré toat près de ld “lv fils de la
Bohémisane.”

' Bile avait rapproché ces deux
: faite l'an de l'autre et, sans dou-
: te, elle en avait tiré qnolque
| conclusion qui ne ini avait pas

déplu, cat GA voyait briller daas
: sun tegacd une violente satis-

fection qui ressemblait fort à de
lehaiae.
Aa æomsnt où les chassears

remontèrent à cheval, Valentine

 

|

 
s'approche de la jnaqut de x: cha

| Café Laguca,  Vou-tuba)

| tout prés du mors une

THE
Noir, Vert et Japon

V é * De toutes les sortes et de
ért, bruléet moulu. ates les |

Ca’ Mocha, (Aden | —

Cafe Milgorri, (Mysore, ‘ :

café Ceylon, (pointdeGallie 1 , Un assortiment très complet à

des prix réduits.
Cale dans dont B K | il 9

umaica, (Montagna Sique ceà JOSEPH & ¥

RUE DALHOUSIE =
mudii ee B , QUEBEC.

te. 1b ,
-

Le café non o oulu ne veas | contin | Legendre &

meilleur marché que les prix ci-jesaus Prender t

mentionnés.

En vente chez | AVOCATS

A 84, Rue St Pierve, B.-V., Québec

- e WATTERS orm
rue St sean, Québec. i 94}, fue Commerciale, Lévis

Janis Futsozsesst  Narousox Lesamses

L.L8 L

— |

MURI A POINT |

Une quantité de cafe est mo::1 chaque |
matin à d'établissement. : Lo

Vérituble cafe
’

usée de choix
Mélayage Watters

 

B.C

  

24 Librairie et Papeterie
F. DESJARDINS,

140 rue St.-Joseph,
oT.-ROCH QUEBEC,

trls-b-vis ls pharmacie

d'igniie mopectüeusement 18 public à

venir visiter mon assortiment de librairie,

pareterie etc. afin de se convasnore de le

Mnnne qualité des marchandises « de ie

modicrt des prix.
Mon assottiment compead : livres de

pr ère, livres « fournitures d'écoles, fou-

nitrren de brregux, papier de toutés sortes,

objets de phetd, chromos et mages feli-

giunsan, articles de fantaisie, musique es

teuilie, voc etc.
9 mapt. 1881 —3m.

 

Horlogers-8 jontiers,

No 88, Rue Commerciale et 11

Côte du Fassage, Lévs .

A toujours en maine Uo sasortimen:

compiet de bijoux, ti jue MONTRES

HOBLOGES, BAGUES ut JONGB,

Montres et horloges réparuss avês 01. =!

garanties.
Lévie, 7 jan 1680.

 

    

  

— =

CHRMIN DB FER

Quebec Central

dervice régulier «utse phorbéooke et

Quebec ab : 6 Jossph, l'«ndivit le plus rap.

ho des minué d'or de le (.haudière, jar
je chemin de for. !

: A lAkTIR DK

Lundi. le 8 aout 1881
Les convois partirons comme uli)

Troip de ; assagors.
Laisse Nherbrouke.. ..........8.t8 À. M.

Arrive à la Jonc-
tionde Bunuoe.. 12.20 P. M.

Arrive à Levis... 2.15 +

Laisse Lévis... 1.00 *
Arrive à le Jogc-

tion de Beauce. 188 «
Arrive Rh-rbrooke: 7.00 +
Train migte, «

Active Junction de,
Beaûce..….…. +...

Laisse Jonction
Bemiicé.....….….…. 630AM,

Arrive à Sherbrooke 3:00 P. M.

Ligne de Lévis à St Joseph, Beaune.

Laime St Jesoph.....…. 6.00 A. M,

Arrive Levis... ... "

Laisse Lev s....
Arrive nt Joseph

Le convoi No. $ commencers, ven.tredi,
le 3 de septembre, à faire in trajet oui-
vant : Tous les veo-iretis, il quilters ls

station rt Joseph, jusqu'à avis du con-

trairu, à ?h #4 30 m du matin, «à arrivera

à L+u18 A 6h à. M, comme convoi spéoial

du marché et à prix inférieu.s à ceux des

| voyages.
| Le départ et l'arrives dee différents

| convois vorqué tenus eur l'heure de Mont.

HP MN

 
| Lom trains courent sur l'heure de Mont

al.
Le chemin de fer Quebec Comtral ast ls

, seule voie fcrrée qui ville des communics

‘Chaudière: c’est aussi ie route le plus du

recto entre Quebec vb Newport, les Monta.

Blsuches, Boston et ous les cadroits

‘de ia Nouvelle Angleterre,

| Les voyageurs quilans Lévis, sur MEX.
| press, à une heure après-tnf-il, arriveront,

| id le abemin de for du bassumpeio, à

NEWPORT... 9 40 P.M.
| BOSTON $ 30 le matin suivant

JAMES H. WOODWARD,

|. Agant general

Levu et Ai nan, ageuts (es billets,
r vie-d-vis l'hôtel 4 Lous
16 août 1664.
+
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1

AN
(lal
Jos 11

VisaDONEC
Quick sales and small profits.

Jos. Donati

HORLOGER ET BIJOUTIER

Attire l'attention du 808 Buu.houses ¢ 1a

iquee ox lé craudes aouirautde gol

vient ae recevoir.

Une quantité ocnsidérable d'Hurioges,

Montres d'Or st d'Argent, Epingiekes,

Pendant d'Orilies, Annesux, Bagues, Bou-

tons, Loquets, Lhainoe, atc.

Aunel : P.u00-0+5, lunettes ut argenierie

de toutes sortes,
JOU. DUNATT,

138, Rue et Partoug Jean
et 241, rue S4,-Paul.

1
|

|
|
|
}

i

 

Laisgo Nhorbrockeys ea +» «+++ 19.00 À. M; |

tions avec les celebres Imines for de ‘a,

    

—appgne

LE PLUS GRAND ASSOR-
TIMENT DE

MOULINS À COUDRE
DU CANADA.

Les sonstik;nés out décidés de vendra à.

réduetion pour ls twmps das fétes
‘pént que partie dv leur dnote quantité
de moulin qu'ils viennent de tecevoir.

Notre genre do commarcn «st de vendre ©

en gros ce qui fail que nous veudons-éth. +

@itall beaucoup meilleur musché qu'ails

leurs, mais pour le mptigiection du publia

nous en vendrons un lot vn detail pour le

. méme pix du gros, -”
Nos agengs de 1s eappagng copy aRiQH-

sée à | même chose,
Noms des mutilihs Que ods avons tod.

Jours D pains :

WANZER O.WANZER A.
WANZER D. WANZER E.

ROYAL.WANZER F.
WHEELER & WILSON,

(à gauche).
HOWE.
SINGER de Famille.

|- SINGER No. 2 (en fer).
Comme l'un rois qu'entre dix sortes de

moulms qu'il y « Un grand choix à faire,
une persobne peut bullement fairs autre.

ment que de prendre à son goût sar ane

aussi grapde quautitd, bous avons susei
| presque toujours ep mains les RAYMOND,
| WHITE. WILSON qui Complètent toutes
‘fou sortes d- moulins qu’il y ¢ dans Quibeo,

Nos agemts dv ln campagne sont les

Momiaurs prvi : °
re Massicpite, orfèvre, 88, fasile

Portneut * ; se
Octave Dubé, Trois-Xsumons,L'tètet.
Auselme Plante, 8t Frédéric, Beauer.
A. G Routhier; Hibeaire, Lévis. ce
JK. L'Amivos, nolsive, Rasdy Bag, Bl.

mouakd.
Lez tous nos agents l'on trouver |

mêmes sortes 4: moulins que nous avôns,
uss? bafle et alguilles dv touter sortes, ote,

Tous les agents de moulins à coudr: sont

itnvités à visiter notre oiauliss-mant peux

*l’achat en gTos de l'huile au baril ou an

| allon, aiguilles çt navettes de toutys sortes
dans ler Pare quantitéra. ‘

MAF-AGENTS, M. Jésep T. Lachabce ei
vière Guibert, Beauce. M. A. Lelisie, eme :

chand, Htanfold (Arthataske,

Nous reparons traites sortes de mew iis,

Gervais & Turner
389, RUE ST. JOBBPH

Vis-d-vis la Congrégation, Ht. Boch
QUEBEC.

| 7dèc 1880

dbo

1880

2.

Citizens Insurance Co.
OF CANADA.

CAPITAL - - - + $1.188,000.00

“in caisse au ler janvier 1881,
ta] que coustate aux livres

dieu dugouvermement.... 338,101.20

Dépôt au gour. fédéral... . 142,000.00

Pertes payée» au Tor jan. 1880 1,648,116.00

Trésllent. SIR HUGH ALLAN.

Vien-Préeident HENRY I.YNAN, Re,

UBKRALD A. HART, Usrsal gener,

Assurances contre iv feu, sur la vie, les

garanties, arcidente, risques effeotmes à

des taux mocdér:s, on s'adressant à

HENRI O. BOSSE & Cie
Agente pourin ville de Québec

ol lo district,

BUREAU.

116, rue St-Pierre,
| QUEBEC.

—

20 juiliot—lan
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 pee
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- Ecoutez, s'écrie Blanche,

c'est lg son du cor.

constater que, Valentine ne répond pas et

chaque côté, pruser son cheval. |

entaille! Lt nouvelle vibration du

qui ménageait la surface da  cuivr« se fait entendre, plus in-

cuir, mais l'entamait dans toute tensect plus nonore que la pre-

son épaisseur "mi re.

Cest bien. se dit-elle, ce — N'avex- vous pas entendu

Zanghaë! n’est pas un mals: coh fois? demanda Blanche.

droit, et la Bohémienue avait —=i, mais allons toujours.

raison : la bride cassera ; *—Mais, insiste Blanche, on

* dirait que c'est sur notre droite.

1x ‘et c'est à gauche que nous al-

LE HAUT LE LA MORT 08s. i

- Non, non, c'est l'écho qui

vous trompe…ils doivent être

soir. par répond Valentine en

À l'époque où nous sommes. “tendant les bras devantelle; jo

c’est-à-dire en octobre,c'est déjd

|

Teconnals bien le chemin

la nuit. — Vous eu êtes sûre ?

Un siteno: profond, solennel, ; —Uni, dans dix minutes nous

plane sur la campagne. les aurons rejoints.

Deux femmes traversent la| « Et Valentine continue de

lande de Penzé au galop de

|

pousser son cheval.

leurs montures. L'une de ces| Malgré le paroles de sa con-

femmes ost Blanche de Kermor;

|

sine, anche no ps pas

l'autre, V+ientine d'Héroual: - rassurée. ,’

Valentine, comme il était con-| Les deux jeunes filles demeu-

venu avec duans, « réussià éga-/ront muettes copeudant. J

rer Blanche. Et les deux chevauxovatié

la bride portait de

Il est près de sept heures du

Tout à coup pesse dans l'air |nuent de dévorerl'espace.

l'appel lointain d'une fanfare de

se.
’

Bientôt, les deux femmes az-
rivent en pr sence d'un large

 

rideau d'arbres bas et noueux.

—Tenes, dit alors Valentine

en les désignant à Blanche,
voyez-vous ces arbres, là devant
nous ? …
—Oui…Eh bion ?
—Entre ces arbres passe un

sentier qué doit aboutir à la
clairière où nous avons déjuüné
ce matin…c'est là que nous les
retrouverons.

—Soit' allons, répondit Blan-
che.

Elles arrivent an massif de

verdure, et devant elles s'ouvre

un étroit sentier.
Jusque-là Blauche et Valenti-

ne avaient marché côté à côte.

Muis, à l'entrée du sentier, le

cheval de Valentine fait un

écart, et c'est Blanche qui #y

en la première.
mme il fait nuit sous ces

arbres! dit-elle avec une sorte

de terreur vague
Tout à coup Valentine tourne

la tête.
Îl lui a semblé entendre der-

rière olla un froissement de

feniilles.. . 08
‘Eile se retonrnsot cherohe à

voir à travers: 'abscurité, mais

elle tre -dtéti rien.
—Bah ! ve dit-elle, c’est sans 

|

doute quelque oisean que nous
avons éveillé ?

Et elle cravache son cheval,

qui redouble de vitesse, pous

sant ainsi devant lui la monture

de Blauche ;
—Pourquoi donc allons-nous

si vite ? demanda Blanche

—Ii le faut! répnndit Vales-
tine, brév~ et sombre

Et cette fois, elle enfonce sun

éperon dans le ventre de aon
cheval.

Les Jeux montures vont rapi-

des comme le vent. À l'autre

bout du sentier on aperçoit. à
travers les branches, comme une
éclaircie.

Est-ce que c’est déjà la clai-
rière, là-bas en face de nous?
inter Rlanche.

—Oui, oui, répond Valentine,
c'est là…c'est Ia...
Se voix est rauque et siflan-

te : le crime la tient à le gorge.
—l1 le faut ! a-t-eile dit.
Et maintenant, c'est l'heure.

Valentine tire son couteau

de chasse et, se penchant en
avant sur le cou de son cheval,
ells eu enfonce la pointe daus
los flanes du cheval de Bisuchs.

- ‘ 20 6 u sr) =

(À suivre) 

  

 

 

 

 


